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Ce livre sur les fondamentaux du langage SQL s’adresse aux 
développeurs et informaticiens débutants appelés à travailler 
avec un Système de Gestion de Bases de Données Relation-
nelles (SGBDR) pour stocker et manipuler des données. Son 
objectif est de décrire les ordres principaux les plus utilisés du 
langage SQL (indépendamment des déclinaisons réalisées par 
les éditeurs de SGBDR) pour permettre au lecteur de prendre en 
main rapidement une base de données relationnelle et être ca-
pable de créer des tables, de les interroger, de les modifier, 
d’insérer et de supprimer des lignes. 
Le livre débute par un bref historique sur la création de la norme 
SQL puis présente quelques notions sur le modèle relationnel. 
Ensuite, chaque chapitre présente une subdivision de SQL ; la 
création et la manipulation des tables puis la gestion des don-
nées dans ces tables. L’auteur enchaîne avec les fonctions SQL, 
la sécurité des données et les notions de transactions et ter-
mine en abordant des thèmes un peu plus complexes comme 
les chargements en masse, les imports et exports de tables, 
les triggers, le PL/SQL ainsi que les erreurs les plus couram-
ment rencontrées.
Les exemples utilisés dans ce livre ont été réalisés avec la version 
Oracle 10g Express Release 10.2.0.1.0 et la version MySql 5.1.54 
et sont en téléchargement sur le site www.editions-eni.fr.
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sur www.editions-eni.fr : 
b �Les requêtes de gestion  

des tables et de gestion  
des données dans les tables.

b �Les requêtes liées  
à la sécurité et à la gestion 
des transactions.

b �Les exemples de scripts 
(chargement, import/export, 
suppression de doublons, 
génération d’ordres SELECT...).
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Les chapitres du livre

Préambule • Introduction • La définition des données (LDD) • La 
manipulation des données (LMD) • Les fonctions • La sécurité 
des données (DCL) • Le contrôle de transactions (TCL) • En al-
lant plus loin • Présentation de PL/SQL • Les erreurs les plus 
couramment rencontrées • Annexes

Eric GODOC est Directeur de projets 
informatiques dans une SSII. Ses 
projets autour du développement et 
de migrations d’applications au sein 
de grandes entreprises lui ont appor-
té une expérience significative sur la 
manipulation de bases de données 
relationnelles. Avec ce livre il fait bien 
sûr profiter les lecteurs de ce retour 
d’expérience et surtout, il leur fournit 
les moyens de maîtriser les bases du 
langage SQL. Son objectif est qu’ils 
puissent répondre à la majorité des 
besoins dans l’utilisation d’une base 
de données relationnelle, quel qu’en 
soit l’éditeur.
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La manipulation des données (LMD)1.  Introduction
Le langage de manipulation de données permet aux utilisateurs et aux déve-
loppeurs d'accéder aux données de la base, de modifier leur contenu, d'insérer
ou de supprimer des lignes.

Il s'appuie sur quatre ordres de base qui sont SELECT, INSERT, DELETE et
UPDATE.

Ces quatre ordres ne sont pas toujours autorisés par l'administrateur de la base
qui est le seul à pouvoir attribuer ou non les droits d'utilisation sur ces ordres.

Pour l'utilisateur lambda, il pourra indiquer que seul l'ordre SELECT est utili-
sable. Les ordres de modification de la base ne sont pas accessibles pour
certains utilisateurs pour des raisons évidentes de sécurité.

2.  La sélection de données
L'ordre SELECT permet de réaliser des requêtes simples assez rapidement
même sans connaissance approfondie en langage de programmation.
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Il peut également être très puissant si l'on connaît toutes les fonctions et
toutes les possibilités du langage. On peut réaliser des requêtes complexes,
avec de nombreuses tables mais il faut toujours faire attention aux perfor-
mances qui peuvent se dégrader très rapidement sur un ordre SQL mal
construit ou n'utilisant pas les bons index dans les tables. Il faut être vigilant
et utiliser les outils d'analyse de requête (cf. chapitre En allant plus loin -
Quelques notions de performances) avant d'exécuter une requête sur une base
réelle avec des tables conséquentes.

Les tables de base qui sont utilisées dans les paragraphes ci-dessous sont celles-
ci :

Modèle de données utilisé pour illustrer la sélection de données

2.1  L'ordre de sélection de données SELECT

Le SELECT est l'ordre le plus important et le plus utilisé en SQL. Avec cet
ordre nous pouvons ramener des lignes de une ou plusieurs tables mais égale-
ment transformer des données par l'utilisation de fonction ou encore réaliser
des calculs.

Nous allons décrire progressivement les possibilités de cet ordre dans les para-
graphes suivants.

L'utilisation la plus courante consiste à sélectionner des lignes dans une table
comme ceci :

SELECT DATE_ACHAT, TYPE, MARQUE FROM TELEPHONE;
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Dans cet exemple, nous avons sélectionné trois colonnes de la table
TELEPHONE.

L'ordre va donc nous ramener toutes les lignes de la table pour ces trois co-
lonnes.

Si on avait voulu toutes les colonnes et toutes les lignes de la table, l'ordre
aurait été celui-ci :

SELECT * FROM TELEPHONE;

L'étoile est pratique lorsque l'on ne connaît pas le nom des colonnes, mais le
résultat est rarement lisible avec des tables contenant un nombre important
de colonnes. Pour connaître le nom des colonnes, faites un DESC de la table
auparavant (DESC <nom table>).

La syntaxe simple est donc :

SELECT <colonne 1>, <colonne 2> ... | * FROM <table1>, <table2> ...

Si certaines colonnes ont le même nom mais appartiennent à des tables diffé-
rentes, il faudra ajouter le nom de la table devant la colonne afin que le
système sache quelle colonne prendre.

Il n'est pas obligatoire de mettre le nom des tables devant chaque colonne,
mais pour une question de lisibilité et de maintenance il est préférable de les
mettre sur des sélections complexes.

NUMERO TYPE MARQUE DATE_
ACHAT PRIX NUM_

PROPRIETAIRE COULEUR

1 SP 1 15/01/10 159 190120 ROUGE

2 SP 1 14/03/10 99 190215

3 CL 3 02/05/10 49 190001 NOIR

4 CO 4 25/07/10 89 190222 BLANC

5 IP 5 30/09/10 359 190561
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SELECT TELEPHONE.DATE_ACHAT,
 TELEPHONE.TYPE,
 TELEPHONE.MARQUE,
 TYPE_TEL.LIB_TYPE,
 MARQUE_TEL.LIB_MARQUE

FROM TELEPHONE,TYPE_TEL, MARQUE_TEL;

Nous verrons dans la section L’utilisation des alias de ce chapitre que pour
alléger la lecture il est également possible de donner un alias à chaque table.
Cet alias est souvent simple et permet de retrouver facilement la table concer-
née. TELEPH pour TELEPHONE par exemple, ou TYP pour TYPE_TEL.

2.2  Les options DISTINCT et ALL

Par défaut lors de l'exécution d'un SELECT toutes les lignes sont ramenées
(l'option ALL est automatique). Si l’on veut supprimer les doublons, il faut
ajouter l'ordre DISTINCT.

L'ordre DISTINCT s'applique à toutes les colonnes présentes.

Exemple :

SELECT TYPE, MARQUE, PRIX FROM TELEPHONE;

et

SELECT DISTINCT TYPE, MARQUE, PRIX FROM TELEPHONE;

Les deux SELECT ci-dessus ont le même résultat car il y a un doublon sur les
deux premières lignes. Ces deux premières colonnes sont identiques mais pas
la troisième.

TYPE MARQUE PRIX

SP 1 159

SP 1 99

CL 3 49

CO 4 89

IP 5 359
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En revanche, si l'on réduit la sélection à deux colonnes comme :

SELECT TYPE, MARQUE FROM TELEPHONE; 

Si on ajoute un ordre DISTINCT, une des deux lignes contenant 'SP' et '1' sera
supprimée.

SELECT DISTINCT TYPE, MARQUE FROM TELEPHONE; 

Remarque

La clause DISTINCT ne peut pas être utilisée avec des opérateurs de regroupe-
ment (voir le GROUP BY). En effet les opérateurs de type COUNT ou SUM élimi-
nent automatiquement les doublons.

2.3  L’utilisation des alias

Dans une requête SQL qui comporte plusieurs tables, il est souhaitable d'attri-
buer un diminutif à chaque nom de table que l'on appelle un alias. Toujours
dans l'optique de rendre les requêtes plus lisibles pour tous les programmeurs.

Cet alias peut aussi être utilisé pour un nom de colonne mais également pour
un résultat de fonction ou de SELECT imbriqué.

TYPE MARQUE

SP 1

SP 1

CL 3

CO 4

IP 5

TYPE MARQUE

SP 1

CL 3

CO 4

IP 5
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Un alias suit directement l'élément qu'il va supplanter.

Exemple d'alias sur une table :

SELECT TYPE, MARQUE, PRIX FROM TELEPHONE TELEPH;

Lorsqu’il existe plusieurs tables, il faut donner un alias différent pour chacune
des tables comme ceci :

SELECT TELEPH.DATE_ACHAT,
 TELEPH.MARQUE,
 MARQ.LIB_MARQUE

FROM TELEPHONE TELEPH, MARQUE_TEL MARQ;

L'alias sur une colonne remplace lors de l'affichage le nom de la colonne, ini-
tiale. Cela peut permettre de rendre le résultat plus explicite pour un utilisa-
teur ou de cacher le nom réel de la colonne.

Exemple d'alias sur une colonne :

SELECT TYPE C1, MARQUE C2, PRIX FROM TELEPHONE TELEPH;

L'alias est aussi intéressant pour nommer un résultat de calcul. Ainsi l'utilisa-
teur comprendra immédiatement le contenu de cette colonne.

Exemple d'alias sur un résultat de calcul :

SELECT TYPE C1, MARQUE C2, PRIX*6.55957 PRIX_FRANC FROM TELEPHONE
TELEPH;

L'alias est aussi utilisé lorsque deux colonnes ont le même nom dans deux
tables différentes. Il faut préciser au système l'origine de la colonne.

Par exemple, la colonne TYPE existe dans la table TELEPHONE et la table
TYPE_TEL. C'est assez logique étant donné qu'il s'agit de la FOREIGN KEY de
la table TELEPHONE qui pointe sur la table TYPE_TEL.

Donc si l'on veut écrire une requête qui utilise ces deux tables, la jointure
s'effectuera sur cette clé, il faut alors différencier les deux colonnes.




